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Les avantuges purement illusoires 

que la Société des F. M. accorde en 

plus de l'indemnité annuelle pour 

être autorisée à ne pas construire l'u-

sine du Pont de Buech sont : 

1» L'engagement de donner à 

bail à la ville de Sisteron contre 1 fr. 

par an les terrains sur lesquels existe 

(usine de Cyanamide (les terrains de 

Météline exceptés) ; 

2- L'engagement de ne pas démolir 

celte usine ; 

3" Une promesse de vente consen-

te à la ville de Sisteron d'une cerlai-

îie quantité dé terrain pour permettre 

l'exploitation industrielle de cette usi-

ne de cyanamide, et ce, moyennant 

le prix de céht mille jrancs versés comp-

tant 1 1 {100.000 jrancs) ; 

4'' La fourniture du courant pour la 

mise en marche éventuelle de l'usine 

au prix 'le 0,15 centimes le kilowatt-

heure. 
Un point c'est tout, 
.le dis que ces soi-disants avantages 

ne sont qu'un trompe l'œil, qu'ils sont 

purement illusoires et destinés à faire 

croire que la Société à fait un sacri-

lice : en réalité elle n'en a fait aucun. 

Chacun se. rend compte en effet que les 

divers engagements que nous venons 

d'ènumérer ci-dessus pris par la Société 

ne pourraient être productifs que si 

(usine de Cyanamide était remise en 

exploitation. Et alors lorsque nous 

disons à notre débitrice '-Aiais-Froges 

Camargue" : « Vous qui êtes avec la 

Société de Sl-Gobain les détenteurs de 

monopole de fait de la production des 

produits chimiques utilisez donc les 

bâtiments qui ont été construits pour 

cet usage ». Elle nous répond : « cher-

chez donc un autre exploitant, moi, 

je n'en veux pas. » 

Les délégués de la municipalité de 

Sisteron savent parfaitement qu'en 

plein accord avec eux, j'ai fait des dé-

marches auprès des nombreux amis 

que je compte parmi la Direction de 

la puissante Société de St-Gobain en 

vue de leur faire utiliser cette usine 

de cyanamide. Là encore nous avons 

essuyé un refus. Dès lors qui donc 

viendra organiser une exploitation 

chimérique dans ses bùliments cons-

truits spécialement à celte fin puisque 

les grands magnats de cette industrie 

n'en veulent point pour eux mêmes t 

Personne hélas ! 

Dans ces conditions, que deviennent 

les avantages consentis ? Ils Devien-

nent simplement des charges ! Car c'est 

une charge que d'avoir, même pour le 

prix de 1 franc par an, la location 

d'un terrain sur lequel est construite 

une usine qui ne fonctionne pas. Et 

c'est un avantage nul qu'une promesse 

de vente pour 100.000 francs (cent 

mille) de ce même terrain car l'usine 

ne fonctionnant pas, nous n'aurons au-

cun intérêt à réaliser cette promesse, 

la ferme de Mételine étant excluse de 

ce lot, nos compatriotes savent fort 

bien que les terrains nus sur lesquels 

s'élève l'usine de cyanamide sont loin 

de valoir ce prix. 

Quant à l'engagement de ne pas dé-

molir les bâtiments, il ne coûtera 

guère à la Société, car si cette dernière 

démolit bien, le temps, lui, démolit 

mieux ! 

Encore quelques années sans répa-

rations d'entretien et la pluie et le mis-

tral auront fait le travail eux-mêmes. 

Il ne restera plus alors- que des mu-

railles nues dans lesquelles les cor-

beaux, et les pies des " blaches " du 

Poèt et du plateau de Soleillet vien-

dront nicher tout à leur aise... 

En ce qui concerne la vente du cou-

ant par la Société des F. M. indiquée 

au dessus sous le numéro 4 pour la 

mise en marche éventuelle de l'usiné 

de cyanamide loin d'être un avantage 

c'est une aggravation à notre détriment 

des engagements pris. 

La Convention du 4 Septembre 10 19 

qui luisait une obligation à la société 

de construire l'usine du Pont de Buech 

portait dans son article 2, paragraphe 

2, que le dit courant serait livré au 

prix de 7 centimes le kilowatt-heure. 

Maintenant qu'on la dispense de cons-

truire cette usine, elle s'empresse de 

doubler le prix du courant qu'elle 

pourra être appelée à livrer ! Compren-

ne qui pourra 1 

Il ne reste donc rien, absolument 

rien, des prétendues concessions faites 

par la Société des F. M. de la Durance 

pour être autorisée à renier ses enga-

gements et à ne pas exécuter les con-

ditions à elles imposées par le décret 

de concession, c'est-à-dire pour être 

dispensée de construire l'us'ne géné-

ratrice du Pont de Buech. 

Dans un dernier article, j'indiquerai 

les avantages que la ville de Sisleion 

et le département des Basses-Alpes 

auraient retirées si les accords interve-

nus, écrits et signés, avaient été res-

pectés par la Société. Mon rôla sera 

alors terminé, la parole restera en der-

nier lieu à nos concitoyens qui sont 

les seuls maîtres du patrimoine com-

munal et départemental, Eclairés sur la 

question, ils pourront décider en plei-

ne connaissance de cause. 

EMILE GALICI 

CONSEILLER GÉNÉRAL DES BASSES ALPES. 

Schos de la Semaine 

La manière dont s'achève la 'semaine 

nous autorise à insérer deux pierres 
blanches dans la série des jours consa-

crés à l'exposition de Tart alpin. 

L'une en souvenir de la conférence 

donnée au Collège sur le municipe de 

Sisteron pendant les trois siècles qui 

précédèrent l'union de la Provence avec 

la brauce. 

L'antre, pour commémorer la gloire 

du Corso de dimanche et la leçon de 
cordiale entente et de féconde harmonie 

qui se dégage de sa parfaite organisation. 

* 
* + 

Le sujet de la conférence paraissait 

devoir rebuter l'auditoire, mais l'art de 

l'orateur sut éviter ce péril, en mêlant à 
la gravité de la matière l'assaisonnement 

de'particularités historiques fort diver-

tissantes. 

Mais le solide mérite de M. Aquarone 

fut de montrer dans nos aïeux qui joui-

rent de la liberté politique bien avant 
1189, les auteurs de la mentalité pro-

vençale toujours oscillante entre l'amour 

de l'indépe ndance et le goût passionné 

de l'ordre. 
Le rétablissement de la vérité sur ce 

point n'a pas la simple valeur d'une 

rectification historique ; il explique et 
justifie le culte de la tradition, le respect 

du pussé qui est au fond du mouvement 

régionaliste. 

Continuant l'enseignement des festivi-

vilés antérieures, le succès du Corso est 

une' nouvelle et brillante contribution 

au but poursuivi par l'institution d'une 

Saison d'art alpin. 
Aussi convient-il de se réjouir d'une 

journée qui n'a pas suscité la moindre 

critique et qui a montré au contraire, 

la valeur pratique de l'ordre. 

Car, il n'est pas douteux que sans la 

perfection de l'organisation, la beauté 

des chars et la reconstitution du cortège 

Napoléonien auraient moins impression-

né la foule gui ne demandait cependant 

qu'à vibrer. 

Le défilé des chars à travers la ville, 

réglé méthodiquement, avec des arrêts 
judicieux, mériterait d'être projeté sur 

l'écran. 
La même observation s'applique aux 

musiques accompagnatrices qui furent 

ce que sont les sociétés musicales où rè-
gne ta discipline, remarquables par la pré-

cision, la pureté et l'harmonie de leurs 

accords. 
Le bal lui-même, se déroula sans 

confusion, malgré le nombre immense 

des danseurs, comme si dans la nuit 

étoilé, le divin Apollon eût battu la 

mesure. 
A. H. 

A LA CITÉ UNIVERSITAIRE 

E DU COMBATTANT 
L'appel lancé par Je président de 

l'amicale des combattants a été en 

partie entendu par quelques camara-

des qui sont venus se faire inscrire. 

Ce mouvement est de bon augure, 

mais il faut qu'il soit suivi par ceux 
que l'indifférence anime au point de 

leur faire oublier qu'ils seront plus 

tard, peut-être aussi maintenant, leur-

propre victime. 

Beaucoup d'anciens combattants 

ignorent, que selon leur cas nécessiteux 

ils peuvent obtenir un secours. A ce 
sujet nous sommes heureux de leur 

apprendre qu'un ancien combattant 

muni de sa carte vient d'obtenir de la 

part de l'Office national des combat-

tants siégeant à Digne, un secours. Un 

mandat d'une certaine somme lui a 
été délivré par nos soins ; d'autres 

camarades, en pareil cas, peuvent 

obtenir un secours si réellement leur 

situation est intéressante. 

Nous faisons donc encore un appel 

pressant à tous ceux qui ont dreit à la 

carte de Combattant pour venir se 

faire inscrire à l'Amicale des combat-

tants de la région sisteronnaise, c'est 
une obligation et un devoir pour eux 

de répondre à cet appel. 

Le 4président ; P, Lieulier. 

Le don de M. Roekefellef 

Le magnifiqùe_geste de M. Rockefeller 
mettant à la disposition de la Cité uni-

versitaire de Paris une somme de deux 

millions de dollars (cinquante millions 
de francs) demande à èti e expliqué. Il 

importe que le public connaisse l'affec-

tation précise de ce généreux don, pour 

être à même de mesurer l'étendue du 
bienfait. 

Le développement qu'a pris en peu 
d'années l'œuvre de la Cité Universi-

taire est aujourd'hui connu de tous. Il 

ne se passe plus guère de saison sans 

que l'on inaugure, dans l'enceinte de 

la Cité, quelque nouveau foyer, ou sans 
que l'on y pose la première pierre d'un 
foyer futur. 

Les maisons du Canada, de la Répu-

blique Argentine sont déjà ouvertes. 
Celle de l'Angleterre, du Japon, des 

Etats-Unis sont en construction. La 
première pierre de la maison hollan-

daise sera posée en octobre La Suède, 

l'Espagne, l'Arménie ont signé avec le 

comité directeur les actes qui prévoient 

l'édification de leurs foyers respectueux. 

En outre, des pourparlers en vue de 

nouvelles fondations, sont engagés et 

sur le point d'aboutir avec la Tchéco-

slovaquie, la Suisse, le Danemark, la 

Norvège, le Brésil, la Colombie, etc. 

L'argent nécessaire à la construction 
de ces diverses maisons provient, soit 

de dons offerts par leurs nationaux. De 

même chaque maison nationale a son 

budget particulier. La donation de M. 

Rockefeller ne concerne donc pas les 

foyers indépendants qui composent la 
Cité ; et par là entendez qu'elle ne con-

cerne pas non plus le foyer qui fut la 

cellule mère de l'œuvré : la maison 

française, fondation Deutsch de la 
Meuithe, ouverte en 1925. 

Alors, se demandera-t-on, les cin-

quante millions de francs donnés par 

M. Rockfeller, à quoi seront-ils em-

ployés ? A l'établissement des services 

généraux ou services communs de la 

Cité. Et c'est en cela que la libéralité 

du grand philanthrope prend une 

haute signification morale. 

Des réalisations matérielles que ce 
fonds nouveau permettra d'accomplir 

dépend, en effet, la complète réalisa-
tion de l'idée môme qui présida, dans 
le principe, à la création de la Cité : 

rapprocher, unir dans celte ville de-

Paris, siège ancien d'une culture bien-
veillante, unanimement reconnue com-
me ayant le caractère de l'universalité, 

de jeunes esprits appartenant à l'élite 

de toutes les nations. 

Jusqu'ici les nations répondant à 
l'appel de la France, avaient dans la 

Cité leurs foyers distincts ou s'empres-
saient à les bâtir, à en prévoir la cons-

truction, mais ce qui manquait c'étaient 

les lieux de réunion propices aux 
échanges intellectuels, à la formation 

: d'amitiés internationales, href . à la 

naissance d'un nouvel humanisme. 

On avait l'emplacement, niais pour 

l'aménager en- terrains de sport, pour 

y édifier des restaurants, des bibliothè-
ques, des salles de musique ou de fêtes, 

etc., il fallait beaucoup d'argent et cet 

argent taisait défaut. 

Un homme s'est trouvé qui, à sa 

manière, a réfléchi pendant quelques 
mois, examinant la situation, l'esprit 

de l'œuvre et ses besoins ; un noble 

ami de la France, et qui maintes fois 

déjà nous avait donné des preuves 

éclatantes de ses sentiments. Tput hierj 

© VILLE DE SISTERON
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Remercions, saluons M. Rockefeller. 
Mais nous serions des ingrats ou des 

gens mal informés si nous manquions 
d'unir au nom du grand Américain 

celui d'un grand Français. De la Cité 
Universitaire, qui donc eut le premier 

l'idée ? Qui l'avait conçue, dans ses 
rêves, sur les bases mêmes qui sont 

aujourd'hui les siennes. Qui en avait 

prévu le développement, et ce déve-

loppement, qui l'a aidé, soutenu, pous-

sé, inlassablement, avec une bonne 

grâce sérieuse qui est la forme aima-
ble d'une énergie intérieure, quasi fa-

rouche ? Qui est allé à plusieurs re-
prises en Amérique plaider la cause 

de la chère Cité ? Qui a vu M. Roc-

kefeller et qui l'a convaincu ? Le mê-
me homme que nous apercevons, à 

chaque inauguration d'un nouveau 

foyer, la figure rayonnant d'une joie 

si grave, le verbe simple, l'attitude 

modeste — mais ayant ce regard qui 

voit loin. 

Son nom ? André Honnorai. 

François PORCHÈ. 

|Sios pêtes 

Le Corso fleuri 
A l'occasion du Corso fleuri qu'en 

silence notre jeunesse préparait et qui 

était la cinquième journée du pro-
gramme de nos fêles, Sisteron, ressem-

blait, dimanche dernier, à une place 
forte ; pendant 48 heures elle tenait 

lieu de garnison à un peloton du 7™° 

spahis, à un fort détachement du 22e 

colonial avec sa musique, d'Aix, à la 

fanfare du 15- Bataillon de chasseurs 
alpins, de Barcelonne/te, avèc sa clique 
au complet Ces uniformes donnaient 

à notre ville, d'habitude si tranquille, 
une grande animation, ei le soir, dans 

la douceur de l'oreiller plus d'une belle 

devait penser au "tourlourou" de Cour-
teline, qui, heureux d'un peu de liber-

té laissait tomber sur le cœur de cha-

cune d'elle un pétale de son cœur et... 

un baiser. 

Aux musiques militaires ajoutons la 

présence ici de l'excellente société de 

trompettes le Railly Aixois, qui s'est 

fait entendre sur tout le parcours. 

Le, Corso qui est la continuité de la 

III"" saison d'art alpin organisée par M. 

Marcel Provence avec le concours d'un 

Comité local a été un vrai succès pour 
ceux qui y ont pris part et pour les or-

ganisateurs. Dès le matin, les musiques 

militaires et les trompettes donnaient 
un concert sur différents points de la 

ville. Tous ces flots d'harmonie n'é-

taient que le prélude d'une belle jour-

née qui serait encore un vrai succès à 

ajouter à la gloire de nos fêtes. 

A 14 heures un rigoureux service 

d'ordre placé devant la place de l'Eglise 
barre la route aux piétons tandis que 

le Corso se concentre sur le cours St-
Jaume et attend l'arrivée de Napoléon 

1er et de son escorte qui, venant de 
l'Ile d'Elbe emprunte la roule de Digne 

et rentre dans Sisteron par Volonne ; 

c'est sur le pont de la Baume que, 

étonné de voir une citadelle silencieuse 
et sans, garnison il s'écrie : Quel beau 

cheval sans cavalier ! 

A 15 heures le Corso au complet 

s'ébranle, Napoléon marche en tête, de 

vibrantes sonneries éclatent de toutes 

parts ; une foule compacte tenue sur 
la nouvelle voie devant la gendarme-

rie salue de ses vivats Napoléon, son 
brillant état-major et sa belle escorte 

de jeunes grogn ards. Ce gioupe his-

torique fait réellement sensation. Il 
est suivi par les chars et groupes, 

dans l'ordre suiyant : les Mois. ..son-

neurs, grand char « La Marguerite, 
reine des près », voiturette ; char de 

la Musique ; « Le Véritable Sisteron-

nais, le délicieux gâteau »v grand char ; 
« Les faïenciers de Moustiers », anal-

cade
r
 et voitures avec le tambourinaire 

Théric, d'Àix ; « La Noce provençale », 
grand groupe en costume bas-alpin ; 

« Les Foins », char ; « La Forteresse », 

voiturette ; « La Lazare », voiturette ; 

« La Pergola », voiturette ; «La Cigale», 
char ; « Les Chasseurs d'Escargots », 

analcade ; « Papeterie du Valdor », 
grand char, divers groupes provençaux 

sur des ânes, donnant la note pittores-
que et rappelant le départ de Jean 

des Figues, le héros de Paul Arène. 

le cuibo-

numéro 
 H '1 1 UCU1U3,' 

marche montante et chaque 
exécutait devant le jury la signification 
qu'il symbolisait ; à 17 h. 45, le jury 

sous la présidence de M. Reynaud, 

se rendait à la mairie et décernait les 
prix suivants : 

Grands chars : Les Mois. ..sonneurs, 
les Faneuses, I e prix avec félicitations 

du jury. 2° prix : Le Véritable Sisle-

ronnais. 3 - prix : Les papeliers du Val-
dor. — Voitures attelées : 1- avec féli-

cilation : Marguerite ; les chasseurs 

d'escargots. — Voitures automobiles : 

Lavande et Chardons ex-aequo avec 
Boule de Neige. 2- prix : La Cigale. ?>• 

prix : Panier des Souvenirs. 4" prix : 
Pergola fleurie. 5. prix ex-aequo. : La 

Citadelle et la Lazare, liqueur hygiéni-

que. -— Chars allégoriques : Faïences 

de Moustiers, hors concours. Groupe 

a pied : Noce provençale. Par suile 
d'un accident de route, le superbe char 

de M. Kunvari n'ayant pu figurer au 

Corso,, le jury ne lui en a pas moins 

adressé ses vives fé'icitations. 

La construction de ces chars et grou-

pes a montré une fois de plus qu'à Sis-

teron on sait avoir du goût et de l'ima-

gination. Leur finijeurcoloris ont vive-

ment suscité l'enthousiasme du public 
qui a su apprécier les principaux 

numéros du Corso, notamment le char 

des Mois sonneurs qui élait très bien 

et qui obtient le premier prix ; la voi-
turette La Marguerite (reine des prés) 

d'une délicatesse et d'un fini irrépro-
chables qui dénotent chez son cons-

tructeur un artiste dans l'art de l'imi-
tation et de la décoration, puis vient 

la Boule de Neige, voiturette coq.iette 

propre et bien décorée ; Lavandes et 

Chardons, magnifique corbeille de 

fleurs bleues de laquelle émergent 
deux gracieux sourires de. demoiselles 

qui lancent des bouquets de lavande 
à profusion ; également un bon point 

à la Cigale et au Panier de souvenirs 

rempli de jeunes frimousses qui sou-

rient avec l'éclat de leur jeunesse ; 
très originaux les deux groupes pro-

vençaux : les faïenciers en partance 

pour Beaucaire ei la Noce Provençale, 

En résumé tout le Corso était d'une 

bonne tenue et très bien et ceux qui 
ont participé à son éclat ainsi que le 

Comité des fêtes à la tête duquel se 

trouvent M. Reynaud et Mme Massot, 

ont droit à toutes uos félicitations. 

iFélicilons nos sympathiques gendar-

mes et les commissaires qui ont assuré 
avec tact et doiglé une police parfois 

difficile à faire tout le long du Corso. 

Le soir, après une retraite aux flam-
beaux exécutée par le 15" B. C. A. et 

un brillant feu d'artifice tiré sur le pré 

de loire, un bal avait lieu avenue de 
la G '-tre avec Je concours de la fanfare 

du Boumas et ne prenait fin qu'au dé-

clin des étoiles. ' 

P. LIEUTLER. 

Programme du Dimanche 26 

A 4 heures 15, inauguration de la 

Place Jean des Figues. Discours pro-
vençaux, cantate. Défilé des person-

nages de Paul Arène vers la statue du 
poète qui sera fleurie et honorée. 

De 5 h. 15 à 8 h. Cours du Collège, 

Cour d'Amour avec Bérard de Peyruis 

et les Félibres de la Gavotine. Quadrille 
de Sisteron, grand bal avec la fanfare 
du Boumas. Entrée 1 fr. Entrée gra-

tuite aux demoiselles en costumes. 

Invitation à tous à remettre les cos-

tumes pour cetlè journée de clôture. 

LES ON DIT 
On dit que l'ouverture du nouveau 

Ciné-1 héâtre se fera en septembre si 
l'aménagement des locaux peut-être 

achevé à celte époque. 

On dit que l'inauguration de la 

saison d'hiver se fera avec le concours 

d'un orchestre composé des meilleurs 
archets de Digne et de Sisteron. 

On dit que le propriétaire du nou-

veau Ciné-1 héalre, pour mériter la 
confiance. du public, ne passera que des 

films de grande valeur artistique et de 

toute actualité. 

On dit que le défilé des jeunes sis-
teronnaises costumées en provençales et 

les dunses exécutées sur le couis du Col-
lège passeront au ciné-lhêatre où les 

intéressées pourront se reconnaître. 

On dit que la clôture de l'exposition 

d'Art Alpin est irrévocablement fixée au 
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On dit que beaucoup de Sisleronnais 
se repentiront de n'avoir pa<< visité une 
exposition qu'ils ne reverront plus dans 

leur ville.
 s 

On dit que le pont de la Baume, 
en' souvenir des militaires venus en dé-

placement à Sisteron pendant les fêtes 
s'appele.ra désormais le Pont des Soupirs. 

On dit que. les musiciens du 15' 

chasseurs charmé; du bon accueil des 

Sisteronnaises demandent le transfert de 

leur garnison à Sisteron. 

On dit que le Casiuo-Théàlre pré-

pare une saison d'hiver qui défie toute 

concurrence. 

On dit dans les lavoirs publics que 

si en musique une blanche vaut deux 

noires, en amour un mililaire de cou-
leur vaut deux blancs. 

Congrès Mutualiste 
Demain dimanche aura lieu le grand con-

grès mutualiste que mus avons précédem-

ment annoncé et qui clôturera le brillant pro-

gramme de la IIIe Saison d'Art. 

Groupant de nombreux délégués des prin-

cipales sociétés du département, ce congrès 

se tiendra sous la présidence de M, André 

Honnorat, sénateur des Basses-Alpes, ancien 

ministre. Il sera honoré de la présence de M, 

de Courtois, Président du Conseil Généra), 

du représentant de M. le Préfet, de M. le 

Maire de Sisteron et de plusieurs maires de 

la région. 

D'excellents orateurs venus de Nice et de 

Marseille prendront la parole au Congrès et 

traiteront des sujets d'actualité particulière-

ment intéressants pour les Mutualistes. 

On aura le plaisir d'entendre successive-

ment : Me Pécout, avocat, et M. Pezzeui, 

Vice-Président de la Fédération Mutualiste 

des Alpes-Maritimes ; M. Dato, directeur des 

services, administratifs de la même fédéra-

tion, et M. Maisier, secrétaire général du 

Grand Conseil de la Mutualité de Marseille. 

L'important jourral " La Mutualité " sera 

représenté par son distingué directeur M. 

Goin. 

De nombreuses inscriptions', sont prises 

pour le banquet amical qui précédera le 

congrès et qui groupera plus, de cent convives 

Les mutualistes sisleronnais qui ne se se-

raient pas encore fait inscrire sont priés de 

se hâter. 

La réunion sénéraie des mutualistes sisle-

ronnais et des délégués venus de la région 

aura lieu A la mairie à partir de 11 heures. 

Prière d'être exacts et de venir avec lës in-

signes de sa société. . 

Visitons l'Exposition 

Lundi soir, c'est la clôture de l'exposition. 
Sait-on quelle peine son organisation a valu 
à ses animateurs ? 11 n'a pas été aisé de 
dérider les expesants a venir dans notre ville 
qui, privée de sa sous-préfecture, semblait, 
aux yeux de trop de gens, avoir déchu. L'ex-
position dans ce sens est une bonne action 
qui a prouvé avec nos fêles éclatantes que 
Sisteron sur son rocher était toujours de-
bout. Cependant pour recruter par exemple 
162 peintres, il a fallu envoyer 2.000 circu-
laires. Pour nombre d'exposants, il a fallu 
payer les transports. Le commissariat a pris 
en charge la restauration des escaliers, les 
assurances, le gardiennage, etc, Une active 
propagande faite dans tous les quotidiens 
du Sud-Est depuis onze mois a servi à la 
renommée de Sisteron. Et cependant, malgré 
tant d'ellorts, un nombre d'objets et de 
salles, doubles de ceux de Digne en 1926, 
notre saison d'art aura eu moins de visiteurs 
que celte de Digne en 1920 et de Moustiers 
en 1927. Aussi, disons nous à nos concito-
yens, qui, trop rares, sont allés visiter l'ex-
position : Il laut aller voir l'exposition. 
11 faut qu'au muins un millier de Sisleron-
nais soient allés visiter cet ensemble si co-
pieux et varié. 

Si nous voulons que le Comité des Sai-
sons d'Art Alpin qui est l'objet chaque 
année, des sollicitations de villes nombreu-
ses, nous maintienne sur son calendrier, 
pour dans cinq ou six ans, il faut que nous 
ui donnions l'encouragement d'une visite, il 
aut aller, Sisleronnais, mes frères, aller 

voir au moins une lois une exposition qui a 
.ait le plus grand honneur moral et quelque 
profit matériel à notre cité. 

* * 
* 

Là Section " Enseignement " a groupé 
quelques travaux d'amateurs du plus <?rand 
intérêt. La salle E /2°» étage) présente : 

N" T; Gentil croquis et projets de décora-
tion parfais ultra-modernes, de Mlle Bernard 
de Barret-le- Ras. 

N* 2 : Jolis dessins de machine et travaux 
d'ajustage du jeune Jean Chapuis. (14 ansl 
Sainte-Tulle. 1 

N- 3 et 4 — Charmantes constructions en 
bois finement découpé par deux sisteronnais • 
le jeune Emile Ricavy et M. Maldonnat._j 

N* 5 — Coussins " Les Fruits de Proven-
ce " par |Mlle Guigou de^ Saint-Etienne les 
Orgues. 

N 1 6 : Autres beaux coussins et ouvrages 
en broderie artistique par 3 élèves bas alpi-
nes de Mm 3 Signordt-Tassy. 

N' 7 : Aquarelle et plaquette dépoinés du 
jeune Edouard Jean. 

N* 8- : Splendide dessus de lit et jwé 
étains et cuirs repoussés de Mllo Lyon, pro-
fesseur à Sisteron. 

N- 9 : Lampadaire et objets en cuivre mar-
telés par M. Barret de Sainte Tulle. ^ 

N- 10 : Tr-s beau tapis et objets en soie 
tissée au métier par un jeune infirme de 
vingt ans, du plus grand mérite, M. Camille 
Aimé à Quinson. 

N- 11 : Jouets animés, modèles en bois, 
parfaitement construits par M. Ch. Delaunay 
adhérent à '• l'Abeille des Alpes ". 

Dans la salle G (salle de Digne), l'on admi-
re deux maquettes de monument, un panneau 
et divers sujets en bois sculpté et très pro-
tondément fouillé, ce sont les œuvres du jeu-
ne Miillret, ouvrier charron aux Mèss, dont 
le talent inné doit, s'il est bien conduit, don-
ner de très beaux résultats. 

Les grès artistiques flammés ou taillés au 
couteau de M, Brémond de Villeneuve sont 
très appréciés des connaisseurs. 

Au 1« étage, sont également présentés de 
très jolis travaux exécutés par des mains fé-
minines de Sisteron, de riches travaux de 
reliure par les jeunes filles du cercle Jeanne 
d'Aïc ; enfin, trois panneaux et un lit fine-
ment et complètement sculpté par l'abbé Vi-
dal, curé de Fontiennè. 

A VENDRE 
pour cause de retrait des affaires 

TOURING-HOTEL 
situé à Sisteron, Avenue de la Gare, 

S'y adresser. 

Chronique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

Préfecture. — Notre nouveau 
préfet, M. Charles Bourrât, qui succède 

à Digne à M Fusler, a pris possession 
de Sun poste. 

M. Bourrât nous arrive précédé de 
la réputation d'un bon administrateur. 

Nous lui souhaitons la bienvenue. 

L'eau de Châtillon.— Les grands 

travaux entrepris pour amener à Siste-
ron l'eau de Châtillon touchent à leur 

fin ; les buses placées tout le long du 

tracé permettent déjà à quelques unes 

de nos lontaines d'être alimentées en 
eau potable depuis samedi dernier. Fé-

licitons nous de ce résultat, c'est un 
commencement pour la modernisation 

de Sisteron. Espérons qu'avec encore 

un peu d'énergie la municipalité pour-
suivra le tout à l'égoùt et la dishibu-

tion d'eau potable à domicile. Ce sera 

alors parlait et Sisteron aidé par un 
Syndicat d'Initiative, pourra, au point 

dë vue touristique, connaître une ère 
de prospérité nouvelle. 

AVIS. — Messieurs les agricul-
teurs de Sisteron et des environs sont 
intormés qu'une démonstration de la-
bour mécanique effectuée par tracteurs 

Renault nouveau modèle 1:128 et 

charrues de différents modèles aura 

lieu les 25 et 27 août 1928 au lieudit : 

Quartier de Eeaulieu dans un ter-
rain bordant ia route Sisteron-Marseille 

Toute personne que ces essais inté-

resseraient peuvent demander tous 
renseignements à lagenl Renault 

pour la région de Sisteron, Francis 
JOUBDAN, Garage Moderne, Avenue 

de la Gare, Sisleron, qui se fera un 
plaisir de les satisfaire et tiendra à leur 

disposition une voiture pour les con-

duire sur le terrain. 

Palmarès. 

La distribution des prix de l'exposi-

tion de la Durance aura lieu à 10 h. 

précises du matin au Collège, sous la 
présidence de M. André Honnorat, Sé-

nateur, ancien ministre, assisté de M. 
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Henri Bronier, Directeur de la Cham-
bre de Commerce de Marseille, secré-
taire général de la XI région écono-
mique, délégué à la Société des Na-
tions. Entrée gratuite, 

f Les exposants sont priés particuliè-
rement d'assister à la remise de« di-
plômes et les personnes qui se sont 
intéressées à la saison d'Art et aux fêtes 
sont cordialement invitées. 

La cérémonie sera finie avant onze 
heures. 

Casino-Cinéma. 

La Saison cinématographique placée 

sous la direction de l'imprésario Pé-

leslor, connaîtra Cette saison, le plus 

grand des succès. Une séance supplé-

mentaire sera donnée le Vendredi en 

soirée à seule fin que le public puisse 

se faire une op'nion sur la valeur 

des films présrnlés. La sélection des 

grandes exclusivités de la saison vous 

sera bientôt donnée par une feuille de 

journal spéciale Vous pourrez vous 

rendre compte de l'énorme sacrifice 

consenti, et de la valeur indiscutable 

de la production qui vous sera pré-

sentée. 

La saison s'ouvrira brillamment les 

vendredi 7 et samedi 8 septembre avec 

le film magnifique : 

MANON LESCAUT 

d'après l'immortel chef d'œuvre de l'ab-

bé Prévost, magistralement interprété 

par Lya de Pulli dans le rôle de Manon. 

Ce grand film français Auberl est 

un véritable chcf-d'œvre. Les derniè-

res actualités de Paramounl-Journal 

seront au programme de chaque se-

maine. 

En l'honneur de Jean-des-Fi-

gues. — . Pour achever dans une no-

te de tenue artistique et littéraire im-

peccable et d attachement local, nos 

belles fêtes, une dernière manifestation 

aura lieu dimanche. On connait la pre-

mière partie du programme de l'ajour-

née. A 10 h., disti ibuliuii des prix de 

l'exposition de la Durance ; à 11 h. 30 

assemblée des mutualistes suivie de 

banquet et de réunion mutualiste ; à 

4 h. 15 inauguration cordiale de la 

Place jean des Figues, discours, can-

laies. Un groupe nombreux de jeunes 

représentera les divers personnages 

de l'œuvre de Paul Arène. On verra 

notemment : Jean des Figues, Reine 

Cabridens, Maître Cabridens, Boset 

etBlanquet etc.. etc.. 

Un grand bal clôturera la fête dans 

In bonne humeur et l'entrain général. 

Avis de chasse. — Les chasseurs 

élrangers à la Commune de Saint-

Symphorien sont informés que la chas-

se est interdite sur le territoire de celle 

Commune. 

Le public est informé que la chasse 

est interdite dans les propriétés de la 

Société des Forces Motrices de la Du-

l'aiice et de la Compagnie Alais-Froges-
Camargue. 

Employé bureau, 20j30 ans, li-

béré service, voulant se créer avenir, 
avoii bons appartements ajourés et 

toucher allocations familiales, est de-

PH' maison Jean GABCIN, cafés Soli-
man à Salon-de-Proveiice. Militaire 

libérable septembre serait allendu. 

< OI.PI.; BIS ciei vi t \ 
pour dame 

•ta M. IMBEBT sculpteur, i, plaçetle 
(,e lu Pouslei le, Sisteron. 

REMERCIEMENTS 

Madame Veuve BOLLAND Henri 
et

 sa famille remercient leurs parents 

amis et connaissances des marques de 

^apathie qui leur ont été témoignées 
a ''occasion du décès de 

Monsieur Rolland Henri. 

Enfin j'ai trouvé le vélo 

idéal pour un prix abordable 

chez : 

AUTOS-SPORTS 

(à coté de la poste) 

Etude de M" Paul-Louis Massot 

Notaire à La Molte-du-Caire (B-A) 

Etude de M" Charles Fruchier 

Notaire à D1GNK -

POUR NE PLUS FUMER 

croque:: un comprimé de 

CHASTABAC, la boite ; 11, 20 

(impôt compris) Dépôts : O.C.P. Paris. 

Pharmacie BLANC à Sisteron. 

Transports - Sable - GraVîer 

Vente de Fumier 

PBIX MODÉBÉS 

S'adresser 

Joseph ANDINS 
7 - Rue de Provence - SISTERON 

Belle Exposition d/objet5-

souvenirs Sisteron 
dans le5 ' itrines de la 

Librairie-Papetere 

L1EUT1ER rue Droite. 

Art Dentaire Moderne 
Maladies de la bouche et des dents 

Ë. CASAGRANDE 
Dentiste 

Médaillé de la Reconnaissance Française et Italienne 

10 — Place de l'Horloge — 10 

SISTERON - (Basses- Alpes) 

* ppnri'i!» or <-t cawiilchonr 

Coiiroiiii' s et itririgrs, etc. 

— Prix modérés — 

Le jeudi, cabinet ouvert à Saint-Auban 

Chasseurs ! 
Vous 

trouverez chez 

BOCCARON, Electricien 

4, Traverse de la Place - SISTERON 

fVnes et rrjUrçitrorjs de classe 

Çartoucrjes chargées Standard 

Dans toutes • vos cartouches, n'em-
ployez que la bourre " Iris ", vous 
en serez " émerveillés ". 

De loin, de très loin le gibier 
«st tué net. 

Avis Utile 
La gène respiratoire, l'oppression, l'essouf-

flement, la toux opiniâtre qui persistent après 
une bronchite ou une pleurésie disparaissent 
rapidement en employant la Poudre Louis 
Legras, ce remède incomparable qui a obtenu 
la plus haute récompense à l'Exposition Uni-
verselle de 1900. Le soulagement est instan-
tané, les complications sont évitées et la gué-
rison définitive survient rapidement, 

Une boite est expédiée centre mandat de 
4 francs (impôt-compris) adressé à Louis 
Legras, 1, Boulevard Henri IV, à Paris. 

ETAT-CIVIL 
du 17 au 24 Août 1928 

N AISSANCES 

Roseline Marie Pierrette Marie En-
tressangle, Rue Saunerie. 

PUBLICATIONS tt MATIACES 

Charles François Ernest Vaillant, 
Agent Commercial à Sisteron et Marie 
Rose Antoinette Saint-Etienne, em-
ployée des Postes, demeurant à Aix-
en-Provence. 

DÉCÈS 

Julia Hélène Testanière, 2 mois, Rue 
de la POusterle. 

MARIAGES 

Néant. 

D r ÂUD1BERT- ROUSSET 
33, Boulevard Philipon - Marseille 

nez, gorge, oreille, larynx 

chirurgie de la Tête et du Cou 

Consultation : 19 Août de 8 heures à 

midi (Hôpital Sisteron) 

A VEYDRE I VENTE 
aux 

enchères publiques 

et 'volontaires 

aux 

enchères publiques 
de Fonds de Commerce 

Le Dimanche neuf Septembre 
mil-neuf-cent-vingt-huit, à quinze 
heures, à Curbans, dans la salle 
de la Mairie : 

Un Corps de Domaine 
dont le centre d'exploitation est à 
Curbans au lieu dit Le Laus d'une 
contenance de vingt-cinq hectares en-
viron, composé de bâtiment d'exploi-
tation et d'habitation en très bon 
état (source intarissable, labour, 
près, jardins et bois. Pays gibo-
yeux appartenant à Monsieur Paul 
MAUDUECH fils. 

Mise à prix : 
ci 

Pour tous renseignements et pour 
traiter avant la vente, s'adresser à M 5 

Massot, notaire à La Molle du-Caire 
(Basses-Alpes), ou à Monsieur Paul 
Mauduech, vendeur domicilié à 
Curbans. 

10.000 1rs 

Samedi premier Septembre 
mil-neuf-cent-vingl-huit, à quatorze 
heures, à Digne, en l'étude de M" 
Fruchier, notaire, vente d'un 
fonds de commerce d'épicerié, 

j vins, fruits et primeurs, sis à 
Digne, 50, boulevard Gassendi. 

Mise à prix 
ci . . . 

S'appliquant aux éléments incorpo-
rels et au matériel. 

Peur tous renseignements, s'adresser 
à M° Fruchier, notaire. 

Charles Fruchier, uotaire. 

4.5000 frs. 

Un apprenti imprimeur. S'adresser 

à l'imprimerie-librairie Lieutier. 

cism 
Elevage 

YlERZOI(Chir) 

» >anara lauta I'ann4a <lraotamant t>n« intormMIalrt. 
J'.« ..rfl. franie l'a port et emballage, mgrtalitt de reute 
• ma oharae. l-ercelat, daauia 50 tr. la aléoa. 

■ ES POBC1 DE 1" CHOIX. - liiul» 
eaae art. a*ur l»«ta

a
 uUtmia f«HrUHa«L 

MECANIQUE GÉNÉRALE 
Réparations d'Autos, Motos, Tracteurs 

■- Ancien Garage Conchy — 

«*»auil % Mu H 13 WWW 
Avenue de la Gare, SISTER0.N (Basses-Alp 

Location d'Automobiles 
-;- Voitures fermées et confortables -:-

TAXI - ALIPJERT 
CAFE DES ALLIES 

Téléphone S S1S1EROIS. 

BUVEZ L'EAU MINÉRALE 

le S UTl .PIERHE-O ARGlENÇi» 
 m— CVRANTIE NATURELLE , 

Exempte d«^ gazéification artificielle R. C . Gap N' 1468 

Pour renseignements, écrire au Directeur da la Source de St-Pierre d'Argençon (H-Alpes; 

■■■■■■■■■■atlWaWBBB ■SBBBœSBaatiaCEaOU 

Cycles - Motos 
PEUGEOT, M » G\AT* DEBON 
ALCYON, MON ET et GOYON 

Voir les derniers modules chr;z l 'agent Charles FERAUD, 
Sisteron (à coté de la Poste) 

Location d'Automobiles 
les taxis : (;ALVEZ 
sont les mieux suspendus et les meilleur 

marché au kilomètre, adressez-vous 

I2
, Hue de Provence^ SlSIËUOj\ 

—o— TELEPBOXE 2. —o— 
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IL / 

BUKS Flll^llEOS 
Automobiles et accessoires- Poids lourds - Tracteurs agricoles 

Moteurs à explosion et électriques 

Téléphone 18 — Place de l'Eglise — Adresse Télégraphique BLES autos, SISTERON 

les 
tomobilcs 

SONT : 

sirop 4> 
mi OltU! cs-économiaues-boii marché 

COMPAREZ LES PRIX ! ! 

Une conduite intérieure Cil ROEN cataloguée 25.600 frs. 

est livrée avec éclairage et démarages électriques, dispositif 
d'éclairage "Code" avertisseurs de ville et de route, essuie 
glace automatique ; montre, comp'eur kilométrique, indica-

teur du niveau d'essence, freins sur les 4 roues avec Servo- frein 

filtres à air, à huile et à essence, thermomètre de radiateur, 
miroir rétroviseur, peinture émail avec filets, garnitures inlé-

rieures, premier choix, sièges ajustables à volonté, outillage 

complet, 5 roues garnies, enjoliveurs do roues, etc., etc. 

Demandez des renseignements sur la FAMILIALE 6 places 

9 cv. et sur la conduite intérieure demi-luxe à 22.600 francs. 

atelier Mécanique de réparations 

AVEC OUTILLAGE PERFECTIONNÉ - AGENCEMENT MODERNE 

Tèjanwge Rapidité d'exécution — Prix modérés H emorquage 

STOCK DE BANDAGES POIDS LOURDS 

BANDES PUISÉS, 
... > -^^■j-.-r 'twm\ 

toutes dimensions en magasin 

Mise en place 

IMMEDIATE 

par 

presse hydraulique 

STOCK DE PNEUMATIQUES 

Stock de Roulements à Billes et de Pièces 

de rechange de toutes marques 

DEPOT DES BATTERIES DJlMN 

charge d'accumulateurs 

ESSENCES ET PETROLES 

— gros et (détail — 

Dépositaires j\e DESMARAIS frères 

AUTOMOBILES D'OGCASION S & 10 C. V. 

Vu pour la légalisation 4s 1» 9ign\t.nr«Q<îi-conf-.rft. î.f>l(M \'rt, 
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